
«le HFB est le décor parfait pour accueillir 
les 60 000 spectateurs du festival des 

Ardentes ! Et la foule peut facilement s’y 
rendre par le tram ou la navette fluviale» 

noshaq

«Il ne faut pas faire table rase du passé, pour donner 
aux générations futures le respect et la fierté de cet 

héritage, et les inciter à prendre leur futur en main, leur 
donner le goût pour l’industrie et les métiers techniques, 
montrer toute l’ingéniosité de nos aînés, leur donner 
envie de faire au moins aussi bien qu’eux! Mais aussi 

apprendre des erreurs du passé et une manière d’évoluer 
positivement !» (Centre du Patrimoine industriel 

Wallonie-Bruxelles)

Il faut retisser le lien entre a Meuse et les coteaux! Un 
grand parc des bords de Meuse donnerait du sens à tous 
ces sites, en lien avec la route du Feu! Cela impliquerait 

de favoriser la dynamique culturelle au centre de 
Seraing»

Si on veut que la population 
soit impliquée, il faut qu’elle soit 
concertée!» Bourgmestre Seraing

«Tous nos films ont été tournés ici, à Seraing. On y a filmé la 
solitude. Rosetta et les autres ne sont que dans des endroits 

provisoires.
Car l’espace public qu’on a connu dans notre jeunesse, c’était 
celui du collectif. Un espace structuré autour de l’usine, des 

luttes ouvrières... qui a explosé.
Comment permettre de vivre dans cet espace eclaté ?

Certains décors témoignent de l’histoire. Des lieux où la 
génération ancienne pourrait parler à la nouvelle, pour qu’il y 

ait transmission.» Les Frères Dardenne

Ces sites économiques doivent être des villages, 
où il fait bon vivre, où les gens peuvent sortir 
à midi pour manger sur un banc, venir à 
vélo... Ces 4 terrains ont une multimodalité 
exceptionnelle, l’université proche, la culture, 

l’attractivité, l’eau... ils seront toujours 
demandés...il est donc de notre devoir d’être 

exigeants ! (GRE Liège)

Il est vrai que le monde syndical et les 
travailleurs.euses semblent attaché.e.s à ces 

symboles... Il serait aussi intéressant d’interroger 
les jeunes et ce qu’ils signifient pour eux! (Eriges)

30,18 ha au total
Parcelles accessibles: 11,8ha
7,8ha de sanctuaire de nature 
Zone de desserte et zone de récolte des eaux: 3,6ha
5,1 ha  d’espaces dediés à la biodiversité et la reconstitution des milieux
0,5 ha d’espaces publics 

Le site du HF6 est le plus urbain; situé en entrée de ville, à proximité immédiate du centre de Seraing et 

de la cité administrative, puis desservi par l’axe structurant du boulevard urbain qui connecte le site d’Est 

en Ouest.  Ce site déjà déconstruit par Arcelor Mittal, est inséré dans le coteau et bénéficie d’une vue en 

surplomb sur le nord de Seraing. Il est aussi tramé par des murs de rempars, tel un fort, et des crevasses 

en terrasses, telles des combes. L’installation de nouvelles activités devra respecter cette structure 

vallonnée, ses vues, son paysage caractérisé. Au coeur du site, un espace public structurant devient 

le socle des équipements publics et de formation et lie les différents plateaux topographiques du site. 

La passerelle de l’Espérance rénovée et accessible aux vélos constitue un nouveau point d’entrée.

Ce lien à la centralité séresienne implique la création de logements mais aussi de filières de formations, de 

loisirs autour de la Halle de la Coulée conservée, et de nouvelles économies en lien avec des programmes 

d’Ideations et de PME. 

38.6ha au total
Parcelles accessibles: 24,1 ha
Zone de desserte et zone de récolte des eaux: 4,9ha
8,7 ha  d’espaces dédiés à la biodiversité et la reconstitution des milieux
0,7 ha d’espaces publics

Le site horizontal de la Cokerie est un sol teinté de noir. Un ciel strillé par les lignes de fer et deux canaux 

enterrés de la Lyse et du Cornillon. Le site est longé au Sud par la voie ferrée  et la rue de l’Acier. A l’Est se 

situe le quartier d’Ougrée avec plusieurs projets en cours ou réalisés: l’OM, le parc de Trasenster, les 

Ateliers Centraux, la gare réouverte, etc. Une interface est à imaginer entre la Cokerie et le quartier de 

Trasenster.  L’intermodalité du site liée à la présence de la voie ferrée et de la desserte fluviale permet 

de créer une plateforme de transbordement, utile à l’économie circulaire qui s’affiche en front de 

Meuse, puis aux petites PME et pilotes industriels. 

La Cokerie s’inscrit dans le nouveau réseau des parcs de la vallée séreisienne et de la Route du Feu. La 

plate-forme fluviale existante pourrait devenir un point d’arrêt de la navette fluviale dédiée au transport de 

voyageurs (à vocation touristique), elle offrira une porte d’entrée aux programmes culturels et de loisirs. 

L’adressage très direct des fours à Coke, la tour à Charbon et des silos sur la Meuse, invite à la création d’un 

parc qui s’engouffre depuis les bords du fleuve, jusqu’à l’intérieur du site, en un grand parc en trapèze qui 

suit le cours de l’ancien canal et met en scène ce patrimoine sculptural, qui raconte le début du process 

sidérurgique de transformation du charbon et de préparation du minerai. Un programme muséal pourrait 

y prendre place.

35ha au total
Parcelles accessibles: 19,5 ha
Zone de desserte et zone de récolte des eaux: 6,5 ha
8,5ha  d’espaces dediés à la biodiversité et la reconstitution des milieux
0,7ha d’espaces publics

Le site du HFB impressionne par sa verticalité monumentale, son gigantisme. Il y a cette impression 

d’arpenter  la baleine de Pinocchio ; dans ce corps d’acier palpite le dernier Haut-Fourneau liégeois (capitale 

de la sidérurgie moderne), culminant à 80m de hauteur,  dont la silhouette a marqué le paysage et le 

quotidien des habitants du bassin depuis près de 200 ans. En son cœur, une jungle végétale traversée 

par la voie ferrée. Ce site est aussi un paysage sonore, de bruits fantomatiques de taules qui grincent, 

de silhouettes fantomatiques vagabondant sur la cime des forteresses, du vent qui glisse dans ces 

carcasses. Le sol, fortement chahuté et traversé par le sillon ferré, est un héritage de puits de mines, puit 

géant sous le refroidissoir, cuves immenses en bord de Meuse.  Ce surplomb magnifique sur la rivière est 

à exploiter également, et offre par les grandes logettes, une porte d’entrée spectaculaire sur le patrimoine 

sidérurgique séresien. Sur une partie du site, la nature à l’Est a déjà repris ses droits sur ses talus 

artificiels tandis qu’à l’Ouest, l’héritage architectural du Haut-Fourneau n’attend que d’être magnifié. 

Depuis le point de vue d’Ougree, il donne à voir un immense espace de nature, grand parc traversé de 

part et d’autre, que nous imaginons déjà être un parcours touristique de choix, célébrant ce nouveau 

dialogue, entre patrimoine et vivant. 

Un lien programmatique est à imaginer avec le parc scientifique du Sart-Tilman: start-up et scale-up, 

équipements multimédias, hôtel industriel, équipements scientifiques ou de démonstration. Par ailleurs, 

la centralité et l’accessibilité privilégiée du HFB par le tramway,  conjuguée avec la présence charismatique 

de ce totem industriel qu’est le Haut-Fourneau, encourage à y déployer une dynamique culturelle 

métropolitaine, équipements artistiques et événementiels, loisirs de plein-air... cristallisant l’identité d’une 

métropole en devenir.

190 ha au total
Parcelles accessibles: 105 ha
Zone de desserte et zone de récolte des eaux: 23,5 ha
46 ha  d’espaces dediés à la biodiversité et la reconstitution des milieux 

La presqu’île de Chertal se situe au Nord de la province de Liège, sur le territoire d’Oupeye et d’Herstal. 

Longée à l’Ouest par le canal Albert et la Meuse à l’Est. Elle bénéficie d’un accès routier par le Pont de Wandre, 

qui en fait un site fortement connecté et d’une entrée plus confidentielle par le bas du village 

d’Hermalle- sous-Argenteau, qui se retisse avec le site. Le site de Chertal offre une échelle hors 

norme, qui s’étire horizontalement (une linéarité historiquement liée à la coulée continue). Presqu’île 

bordée par la Meuse et son canal, on devine un passé agricole, brisé par une si courte parenthèse 

industrielle qui pourtant a changé la physionomie des lieux. Les horizons sont omniprésents, la nature 

recouvre progressivement les vestiges des wagons thermos, des cuves, des voies ferrées, qui se 

lisent comme des sculptures ancestrales, ne faisant qu’un avec le paysage. Une dichotomie est très 

affirmée entre d’une part la partie industrielle accolée au canal et son port, et l’autre partie renaturée et 

pourtant très polluée (anciens dépots de scories), déjà peuplée d’habitats faunistiques. 

Les activités déployées profitent d e s on c aractère d e p resqu’île e t l e f ormidable a ccès fl uvial au  canal 

Albert. Une grande plateforme de transbordement qui s’appuie sur une synergie entre les trois modes (rail/

ferré/routier), permettant des activités autour de l’énergie et la transformation de matière  ainsi qu’un lien à 

l’écotourisme de la Basse-Meuse et ses sentiers cyclopédestres. Au coeur, un parcours programmatique 

est imaginé autour de l’ancien Hall G conservé, pôle attractif, pouvant accueillir des activités et services 

partagés par les entreprises, et permettant de mettre en scène l’histoire des lieux et le passé de l’acierie et 

des laminoirs.

300ha au total
Parcelles accessibles: 160ha
Zone de desserte et zone de récolte des eaux: 38,5 ha
68,3 ha  d’espaces dédiés à la biodiversité, la gestion climatique et la reconstitution des milieux 

L’équipe réunie autour de l’Agence Ter, Idea Consult, Baumans-Deffet, Inddigo et Hekladonia, 

a travaillé pendant 6 mois à l’élaboration d’un masterplan stratégique, pour les 4 sites 

sidérurgiques de la métropole liégeoise.

Inspirés par la puissance visuelle et symbolique de ces quatre sites, nous avons perçu un ancrage 

si fort, au plus profond de l’histoire sociale, urbaine, paysagère, économique du territoire. Bien 

que n’appartenant plus au quotidien de la ville, ces lieux concentrent un ensemble 

impressionnant de questionnements et d’enjeux futurs auxquels le territoire métropolitain se 

confrontera : identités territoriales et cohésion sociale, remaillage urbain par la Meuse et le 

paysage, transmission des savoirs et de l’héritage industriel, enjeux écologique et climatique, 

réduction des îlots de chaleur urbains et prise en compte des épisodes de crues, rétention 

des eaux par la création d’espaces végétalisés conséquents.

Ainsi, le masterplan a été l’occasion de requestionner la place de l’économie industrielle dans la 

ville du futur, et la manière de mobiliser chaque site, ses spécificités et qualités, pour y 

développer un usage industriel moderne. Il s’est agi aussi d’inventer un urbanisme industriel 

durable, sensible aux crises sociales, climatiques, écologiques, qui traversent le territoire de 

façon parfois violente, en témoignent les derniers événements de crues dramatiques en 

Wallonie. Cet urbanisme de co-construction offre des outils pour anticiper, gérer, transformer un 

trauma collectif en un projet qui agrège une multiplicité de points de vue, d’acteurs: citoyens, 

entreprises, institutions... Il s’agit ainsi d’intégrer enfin l’idée que l’économie elle aussi 

appartient à la ville, elle ne vit pas en dehors des préoccupations citoyennes et climatiques.

CHERTAL : LA PRESQU’ÎLE HFB : LE CHÂTEAU ARCHIPELLES PRINCIPES DU PROJET

COKERIE  :  LA PLATEFORME ALLUVIALE

HF6 : LE FORT VALLONNÉ

HALL G

«Chertal est un site très visible pour 
l’agglomération liégeoise! C’est 
aussi un des premiers paysages 
vallonés perceptibles depuis les 

Pays-Bas» (citoyens)

«Avant que ne s’installe l’usine de 
Chertal dans les années 1960, c’était le 
paradis sur terre! On aimerait ici une 
activité paisible, pour les générations 
futures et pour l’environnement. On 

aimerait aussi valoriser notre maillage 
culturel, ce qui nous lie, comme les 

Cramignons ! (association des riverains 
de Chertal)

«Ici on est sur un territoire traumatisé par l’industrie! 
là c’est l’occasion unique de créer une synergie régionale 
et transfrontalière avec Chertal pour porte d’entrée ! 
Car n’oublions pas que Liège et Maastricht sont deux 
villes soeurs, liées culturellement et historiquement 
autour de la Meuse.» (Bourgmestre d’Oupeye)

Le château d’eau, c’est la tour 
eiffel de Chertal!

«Si on veut avoir un avenir urbain et une qualité 
de vie, ça passera notamment par le fleuve, et la 
réappropriation de l’ensemble des rives de Meuse, 
comme une dorsale de vie!» (Bourgmestre de 

Liège)

«Autrefois, les rives de Meuse étaient une 
promenade fleurie! Elles doivent maintenant 
être réappropriées par les habitants! C’est la 

voiture qui doit désormais s’adapter à la ville.» 
Bourgmestre de Seraing

«Pour moi, Bourgmestre de Seraing, 
nous serions bien malheureux sans ces 
vestiges industriels ! Et nous sommes 
convaincus que le tourisme peut se 
nourrir de l’expérience industrielle»

20 WAGONS TORPILLES

LABORATOIRE

CHÂTEAU D’EAU

LIÈGE

STRUCTURE AU DESSUS DU PONT

PONT DU PAYS DE LIÈGE

UNIVERSITÉ DU  SART-TILMAN

BÂTIMENT DES 
CHAUDIÈRES

COWPERS, CHEMINÉE, TOUR CARRÉE, PLANCHER DE COULÉE

HAUT-FOURNEAUX HFB 80M

SILO À MINERAIS

TOUR A CHARBON
SILO

FOUR NORD 

ROTONDE, HALLE DE COULÉE

CENTRALE ELECTRIQUE

«La vie universitaire est une richesse 
dans notre ville que nous devrions 
mobiliser davantage!» Bourgmestre 

de Liège

«Nous, c’est l’industrie! Pourquoi se 
limiter à la logistique, générant peu 
d’emploi, quand on peut attirer des 

investisseurs importants et des industries 
nouvelles? C’est bien la création d’emploi 

qui est importante!» (Syndicats)
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Connexion boulevard urbain 

Mobilités douces

LES CHÂTEAUX DE LA MEUSE 
L’or bleu de la vallée ardente

Agence TER  + Baumans-Deffet + Idea + Inddigo + Hekladonia




